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il s'est fait des observations frappantes. L'on a constaté le nom­
bre croissant d’annonces et d’affiches anglaises et américaines, de 
mauvais goût. La chose a frappé les étrangers eux-mêmes. Ne 
sommes-nous pas ici aussi victimes de ce déluge? A traverser nos 
villages, souvent exclusivement français, ne se dirait-on pas chez 
des Anglais ou des Américains? Nos commerçants annoncent en 
anglais, souvent hors de saison. Benjamin Sult, voyageant dans le 
bas du fleuve, aperçût à la devanture d’un magasin l’annonce 
“General Merchant’’; il entra et demanda à voir le "général". A 
l’apparition d'un bon vieux canadien à favoris pacifiques Sult lui de­
manda quelles campagnes il avait faites!

Il est parfois nécessaire d’annoncer en anglais, mais il n’est 
jamais défendu d’anoncer dans les deux langues. Il me semble que 
nous avions plus d’affiches françaises, il y a quelques années! Tra­
versez nos villages français, St-Norbert, Ste-Agathe, Letellier. 
St-Jean-Baptiste, Lorette, Ste-Anne, La Broquerie, St-François- 
Xavier. St-Pierre, Ste-Rose, etc., etc., et voyez combien vous comp­
terez d'affiches françaises? Voyez par ailleurs combien vous en 
compterez d’anglaises. Ce sont là des petits détails qui ont leur 
importance. Voilà un beau travail pour nos cercles d'A. C. J. C. 
ou même nos cercles locaux de l'Association qui se plaignent parfois 
de n’avoir rien à faire dans leurs milieux.

Calendrier du mois

Tableau des Quarante-Heures :

1ère semaine de décembre. 
3ème semaine de décembre. 
4ème semaine de décembre.

Couvent de Letellier.
Paroisse de Beauséjour.
Rév. Pères Trappistes, St-Norbert.

Histoire de l’Ouest

LES REGISTRES DE LA COLONIE DE LA RIVIERE ROUGE

Les registres sont habitullement une source historique de la 
plus grande importance. La colonie française du Manitoba a mal­
heureusement perdu ses registres des débuts. L’incendie de 1860 
a détruit une grande partie des documents originaux. A la suite 
de l’incendie de 1860 l’on retrouva quelques bribes des registres. 
Monseigneur Taché les fit copier. Il y ajouta quelques notes et en 
fit faire deux copies. Il en conserva une à l'Archevêché et donna 
la seconde au Parlement. On trouve donc au Parlement une copie 
des registres de Saint-Boniface. On y trouve également copie des 
registres des églises protestantes, dès les débuts, St-John’s, Wesley, 
etc. A la suite de 1860 les registres de St-Boniface sont au complet

LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE


